
LA POPULATION AFRICAINE : DEMOGRAPHIE 
 

I. LE MOVEMENT DEMOGRAPHIQUE 

Nous constatons en Afrique une croissance démographique récente et soutenue ainsi qu’une 

migration à l’intérieur comme à l’extérieur du continent. 

A. EVOLUTION : 

L’évolution de la population à l’intérieur du continent : 

L’Afrique, pays sous-peuplé est en train de rattraper son retard vis-à-vis des autres continents. 

 

1. Une natalité élevée : 

Le taux de natalité, évolue à 46/000, est supérieur à celui des pays industrialisés (15 à 25/000). 

(Le taux de natalité est le pourcentage des naissances pour 1000 hab. par an). Ce taux est variable à 

l’intérieur du continent. En Afrique Occidentale il varie entre 46 et 50/000. Cette puissante natalité 

est attribuée à plusieurs causes. 

a)Les causes religieuses : avoir de nombreux enfants est un signe de bénédiction pour les musulmans 

aussi bien que pour les animistes. 

b) Les causes économiques : surtout en milieu rural, le plus grand nombre d’enfants constitue autant 

de bras pour les travaux ruraux. 

D’après un dicton Bambara « il suffit que le jeune garçon atteigne la taille d’un coq débout pour qu’il 

puisse se rendre utile ». 

c)Les causes politiques : certains pays pratiquent une politique nataliste, tels que le Gabon, le Tchad, 

la République Populaire du Congo, l’Angola ou le taux de croissance est inférieur à 2%. 

 

2. Mortalité : 

Elle a un taux élevé (c’est le nombre de décès pour 1000 hab.) ; ce taux est de l’ordre de 23/000 

contre 10/000 en Amérique Latine. Ce taux varie d’une région à une autre, il est plus élevé dans les 

pays d’Afrique Occidentale ou la natalité est aussi plus élevée. 

Ces taux élevés de la mortalité sont dus : 

-aux mortalités infantiles (qui sont de cinq à dix fois plus élevées (100 à 250/000) que dans les pays 

développés (20 à 30/000). 



-aux maladies infectieuses (endémiques ou épidémiques rendues plus redoutables par la sous-

nutrition.Ce taux de mortalité est en baisse grâce à l’éducation sanitaire et à l’évolution des 

antibiotiques. 

 

 

3. Accroissement naturel : 

Le taux d’accroissement est égal à la différence entre le taux de natalité et le taux de mortalité ; ce 

taux varie entre 1,5 et 2,1%. Le minimum du taux d’accroissement est de 0.6% au Gabon et le 

maximum 3.8 au Ruanda. 

Dans les pays développés, ce taux d’accroissement dépasse rarement 0,8%. L’Afrique est un 

continent dont la population est en croissance rapide. 

Longtemps stationnaire entre 100 et 110 millions habitants entre 1650 et 1850, en régression au 

moment de la traite, la population africaine s’accroit à un rythme sans cesse accéléré depuis 1900 

(voir courbe). 

 

B.STRUCTURE DE LA POPULATION : 

La  population est en majorité composée de jeunes : les moins de 15 ans constituent plus de 40% de 

la population. Au Mali les moins de 20 ans constituent 49% de la population totale. 

Cette structure par âge est dominée graphiquement par une pyramide des âges qui représente la 

population en (ou en pourcentage par sexe et par tranche d’age de cinq ans). 

Les pyramides des âges de tous les Etats africains ont la même forme caractéristique. La base est très 

large alors que le sommet se rétrécît en forme très effilée par suite de la mortalité très importante 

aux âges de l’enfance et de l’adolescence. La structure de cette population est jeune. 

La pyramide des âges des pays européens comparée à celle des pays africains présente des bases 

moins élargies. La majorité de la population se situant entre 25 ans et plus. La structure de cette 

population est vieille. 

 

 

 

 

 

 



 

Dans les pays africains, le nombre élevé des jeunes pose un certain nombre de problèmes dans 

l’immédiat : nourriture, soins, instruction. 

Cependant l’Afrique sous-peuplée commence à rattraper son retard, les jeunes constituant les 

éléments actifs pour l’avenir, car une population plus nombreuse et mieux instruite est un facteur 

essentiel du développement économique. 

 

C.LES MOUVEMENTS MIGRATOIRES : 

L’Afrique a une population comportant une forte proportion de jeunes à la recherche d’un emploi. 

C’est un continent dont la population est sujette à de nombreuses migrations. 

a)Les mouvements migratoires vers les plantations, les mines et les villes : 

Les campagnes se dépeuplent temporairement. Les jeunes gens sous-employés dans les coins reculés 

de la brousse quittent leur village pendant la saison sèche, période pendant laquelle le travail de la 

terre ne leur procure pas d’argent et vont a la recherche d’un emploi là ou le travail existe : 

*dans les zones de plantations qui demandent en certaines saisons une main- d’œuvre nombreuse. 

*dans les mines, les régions industrielles et les villes ou les emplois de manœuvres sont nombreux. 

Ces mouvements temporaires existent surtout à l’intérieur du continent. 

Quelquefois les travailleurs s’installent sur leur lieu de travail ou ils sont rejoint par leurs familles, 

leur migration devient alors définitive. Exemple : des travailleurs venus de la campagne s’emploient 

dans les usines de Bamako et s’installent définitivement dans la ville ou leur famille les rejoint. 

Le  mouvement s’effectue aussi des pays de l’intérieur vers les cotes. 

b) L’émigration : 

La population africaine quitte le continent pour les pays étrangers ; c’est l’émigration. Elle est surtout 

importante en Afrique du Nord qui envoie en Europe des travailleurs ; elle commence à atteindre 

l’Afrique de l’Ouest et plus particulièrement le Mali. 

Les mouvements migratoires représentent un double aspect : 

-ASPECT NEGATIF : 

*Dans les régions de départ : il se produit un dépeuplement ; les jeunes qui partent laissent derrière 

eux des vieux et des enfants. Ce qui provoque un manque de bras dans ces régions. 

* Dans les régions d’immigration, d’immigration, il se produit un surpeuplement dans les villes d’où 

le chômage. Atour des villes apparaissent des quartiers habités par ces immigrants pour qui le loyer 

au centre de la ville est excessif ; ce qui explique en partie la prolifération rapide des nouveaux 

quartiers des villes africaines et la présence de bidonvilles. 



 

-ASPECT POSITIF : 

Dans certaines régions surpeuplées la population qui émigre résout en partie le problème du 

chômage. Ces immigrants en général investissent dans leur lieu d’origine ce qui constitue pour ces 

pays une source d’apport de devises. 

            

                               Moins de    40 à  15 à 60 ans 

                                15 ans           15 – 39 ans            59 ans 59 ans et plus 

             

 

Mali                   47,5                          34,5                     14                        48,5                            3,8  

France  26                             33,5 24                     57,3 16,7 

 

 Structure de la population au Mali et en France : 

 

RESUME :              LA POPULATION AFRICAINE : DEMOGRAPHIE 

 

La population africaine est en pleine croissance. 

Les taux de natalité sont parmi les plus élevés du monde. Malgré une mortalité élevée, cette 

population s’accroit à un rythme accéléré. 

Plus de la moitié des africains ont moins de 20 ans. La population des campagnes sous-employées est 

sujette à des migrations soit à l’intérieur du continent : ce sont des migrations temporaires ou 

définitives ; soit à l’extérieur du continent : c’est l’émigration. 

Les régions d’accueil sont surtout des zones de plantations, les centres miniers et les grandes villes 

industrielles. 

 

QUESTIONS : 

1) Pourquoi dit-on que la population africaine est jeune ? 

2) Quelles sont les causes des fortes natalités en Afrique ? 

3) Décrivez le mouvement migratoire de la population en Afrique. 



 

 


